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SAUMUR, 25 SEPTEMBRE 

Le réveil parlementaire 

Éparpillés aux quatre points cardinaux, les 

membres du gouvernement ont résolu de réin-

téorer leur résidence ministérielle dans le cou-

rant de la semaine prochaine. 

Dans un conseil tenu au palais de Fontaine-

bleau, le samedi 3 octobre, on arrêtera la date 

précise de la rentrée des Chambres. On croit 

qu'elle sera fixée au 1 5 octobre. 

Toutefois, avant l'ouverture de la session 

extraordinaire du Parlement, MM. de Freyci-

netet Ribot exposeront, l'un à Marseille, l'au-

tre à Bapaume, la politique générale tant à 

l'intérieur qu'à l'extérieur. Avant de compa-

raître devant les Chambres, les membres du 

cabinet qui ont en mains les portefeuilles de la 

guerre et des affaires étrangères tiennent à se 

tresser des couronnes, ne voulant point s'é-

clipser devant leurs collègues de l'intérieur, du 

commerce, de la marine, des travaux publics, . 

qui ont porté la parole gouvernementale jus-

qu'à Carpentras et à Châtelard, dans les plai-

nes de la Provence et dans les montagnes de la 
Savoie. 

La distribution du rigide rapport de M. 

Henri Brisson sur l'état de notre marine et la 

défense de nos ports, effectuée aujourd'hui 

même, sera le prélude de ce réveil parlemen-
taire. 

M. le pasteur Dide n'a point renoncé à sou-

der au Sénat la question religieuse; on dit 

que M. GobU lui prêtera l'appui de son élo-

quence un peu aigrie. 

HM. Brisson et Lockroy engageraient la 
Ue au p

alais-Bourbon, sur le même ter-
rain. 

Ces escarmouches intéresseront sans doute 

lecteurs radicaux; mais tout porte à croire 

qu'elles ne mettront point le ministère Freycinet 
en grand embarras. 

Les interpellations en question que méditent 

MM. Laur etBoudeau sur Lohengrin, M. Mille-

voye sur la neutralité belge, surprendraient 

même leurs auteurs si elles produisaient quel-

que effet sur l'esprit de la Chambre des députés. 

Il en sera de même pour la question des paris 

aux courses qui semble devoir renaître de ses 
cendres. 

Au Palais-Bourbon, la discussion du budget 

et au Luxembourg la discussion du tarif des 

douanes soulèveront d'important débats. Il res-

tera fort peu de séances à consacrer aux projets 

relatifs à la caisse de retraites ouvrières, de 

crédit agricole, d'assurances sur la vie, etc
;
... 

Ces réformes, depuis longtemps à l'étude, se-

ront probablement remises à la session de 

^892.
 E

. R. 

Le ministre de la marine a visité hier les 

usines de Montluçon. 

Il est rentré hier soir à Paris. Dimanche il 

présidera l'inauguration du monument de Fret-
teval. 

La cérémonie de la bénédiction et de l'i-

nauguration du monument de Fretteval, érigé 

par le Souvenir français à la mémoire des 

marins et des soldats tués en 1870, aux com-

bats livrés près de cette ville, aura lieu, le 27 

septembre, à trois heures. Le ministre de la 

marine sera assisté du général commandant le 

5
e
 corps d'armée, du préfet de Loir-et-Cher et 

de toutes les notabilités de la région. 

L'absoute sera donnée par M
îr

 l'évêque de 

Blois. Une messe de Requiem sera célébrée à 

onze heures vingt du matin. 

LE GÉNÉRAL LASALLE 

L'exhumation des restes du général Lasalle 

s'est accomplie avant-hier à Vienne (Autriche). 

Elle a été faite avec le plus grand apparat 

au cimetière de Saint-Marc, en présence du 

marquis de Montmarin, des membres de l'am-

bassade de France et du Conseil municipal de 
Vienne. 

La famille du général était représentée par 

M* Robinet de Cléry, notaire; le capitaine 

Joussenels et le marquis de Podenas qui assis-
taient à la cérémonie. 

Les restes du général Lasalle ont été pla-

cés dans un nouveau cercueil en métal, dont le 

couvercle est orné d'un crucifix doré et les 

côtés de feuilles de lauriers sculptées. 

Le cercueil a été ensuite placé sur une voi-

ture de gala traînée par six chevaux, et le cor-

tège, escorté par les hussards, s'est dirigé vers 

la gare de l'Ouest, où un bataillon d'infanterie 

a rendu les honneurs, tandis que des salves 

d'artillerie se faisaient entendre et qu'une musi-

que militaire jouait la Marche funèbre de 

Beethoven. A cinq heures, le cercueil a été 

placé dans un wagon, en présence des archi-

ducs Albert et Guillaume, du général Bauer, 

ministre de la guerre ; du maréchal Schonfeld, 

commandant le 2" corps d'armée, et de plu-

sieurs autres généraux. Il est parti, le soir, 

pour la France, avec les membres de la famille 

du général Lasalle. 

Massacres en Chine 

Fou-Tchéou, 24 septembre. 

Des employés européens de l'arsenal ont dé-

couvert un complot organisé par les employés 

chinois qui voulaient massacrer les Européens, 

puis s'emparer de l'arsenal. 

Singipoor, 24 septembre. 

D'après des avis reçus de Shanghaï, en date 

du 12 septembre, les émeutes de J. Tchang au-

raient été provoquées par les troupes réguliè-

res du Yahana. 

Lyon, 24 septembre. 

D'après une information envoyée de Rome 

aux missions catholiques, voici les noms 

des trois religieux européens massacrés au 

Chem-Si : 

Père Etienne, franciscain, né à Avignonet 

(Haute-Garonne). 

Soeur Marie de l'Incarnation, née à Châtel-

Audren (Côtes-du-Nord). 

Soeur Marie de la Purification, née à Saint-

Oreste, près de Rome. 

On ajoute que M
gr

 Pagnucci, vicaire apostoli-

que, est sans nouvelles des autres Pères et 

Soeurs et de quatre-vingt-dix orphelins. 

BULLETIN FINANCIER 

Paris, 24 septembre 1 891. 
La Bourse ne tient aucun compte de la lé-

gère augmentation du taux de l'escompte à 
Londres, lequel est porté de 2 1/2 à 3 0/0; 
cette aggravation lui paraît sans importance, 
bien que ce soit un indice d'argent plus cher 
pour les derniers mois de l'année. Les conso-
lidés anglais arrivent en reprise de 1/8 sur 
hier. L'ensemble du marché témoigne d'une 
fermeté qui ne s'est démentie sérieusement sur 
aucun des incidents politiques de la semaine 
dernière et qui reste entière malgré la mesure 
prise par la Banque d'Angleterre. 

Le 3 0/0 ancien monte à 96.17; le nouveau à 
95 et le 4 1/2 à 105.92. 

Les fonds étrangers sauf la Rente Portugaise 
plus faible à 37 9/16 sont bien disposés. La 
Rente Italienne, soutenue à contre coeur par 
son syndicat international, résiste aux offres de 
l'épargne qui se désintéresse de plus en plus 
de ce fonds. 

Les sociétés de crédit ont une allure très 
ferme justifiée parles bénéfices à provenir de 
leur participation aux grandes émissions d'oc-
tobre. La Banque de Paris se rapproche du 
cours rond de 800, elle reste demandée à 792. 

La Société Générale est en reprise à 485. La 
Banque d'Escompte varie de 446 à 447. Le 
Crédit Mobilier est très ferme à 318. Le Crédit 
Foncier se cote 1,288 et le Comptoir d'Es-
compte est sans grandes variations à 547. 

Le Crédit Foncier de Tunisie donne lieu à 
des transactions plus actives en raison du cou-
pon à détacher le 1" octobre et d'un plus grand 
développement de ses opérations de prêts. 

L'action des Immeubles de France se négo-
cie à 481.25. 
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Marcelle ! » L'eau du 

je regarde si ton image 

n'y est pas restée; tu aimais tant, quand tu 

étais petite, à te pencher sur ses bords. La 

grande mer fait son bruit, et chaque vague, 

en caressant le rivage, me rappelle une petite 

main douce qui me caressait aussi. Quand 

donc viendras-tu donner un baiser à ton vieux 
père? » 

Marcelle ne put achever; son émotion était 

à son comble. Elle irait tout de suite, dès de-

main. Elle se coucha, mais elle ne put dormir; 

elle éprouvait une sorte de nostalgie, ce mal 

du pays dont souffrent et meurent tant de 

pauvres exilés. Elle subissait une pénible fiè-

vre nerveuse qui amenait l'insomnie; elle en-

tendait sonner toutes les heures, et son désir 

grandissait. 

Le lendemain, elle était depuis longtemps 

levée lorsque le prince Zinesko, fort dispos 

après une excellente nuit, sonna son valet de 

chambre, il était cependant un peu troublé, 

se demandant si la scène de la veille ne chan-

gerait rien à son existence si confortable, si 

bien adaptée à-sa chère personne. Marcelle 

pardonnerait-elle l'imprudent soufflet î Ne le 

dénoncerait-elle pas par vengeance ? Il ne le 

croyait guère; néanmoins cette pensée l'occu-

pait. Il y pensait en buvant son chocolat, une 

mousse légère, que son chef de cuisine battait 

avec un tour de main étudié chez un maître. 

Il y pensait en versant de l'eau parfumée dans 

sa cuvette de porcelaine de Chine, en peignant 

et en lissant sa barbe. 

Si elle allait exiger la séparation... Un re-

tentissant procès ; mais c'était tout ce qu'il y 

avait à redouter pour lui. Il devenait inquiet. 

Décidément sa main avait été trop leste, il ferait 

des excuses. 

Le valet de chambre lui frisait les cheveux 

au petit fer. 

— Oui, Marcelle devait rester près de son 

mari. On ne subit pas tous les ennuis d'une 

cérémonie nuptiale pour quitter, au bout de 

quelques mois, l'objet charmant qu'on a eu 

tant de peine à conquérir. 

Ses cheveux étaient légèrement ondés, et le 

valet de chambre venait de se retirer, quand 

on lui remit- une lettre sur un plateau d'ar-

gent. Il eut vite reconnu L'écriture ; la lettre 

était courte ; quelques lignes seulement. 

Vous devez comprendre combien il me 

serait pénible de vous revoir. Je retourne au 

Prieuré. Je suis malade, l'air de mon pays me 

guérira peut-être. Ne--faites-rien, pour vous- op-

poser à mon départ. Tout serait inutile. Plus 

tard, quand un petit enfant sera dans son 

berceau, j'espère que j'aurai la force de re-

venir. Puisse, alors, sa vue vous toucher et 

vous changer. 

» Ne craignez rien ; mon père ignorera tou-

jours nos cruels différends. A quoi bon parler 

quand on n'a que de tristes choses à dire I Je 

pars ce matin même par le train de onze 

heures. Tout ce que je vous demande, c'est 

de ne pas m'imposer votre vue ; elle me ferait 

mal. 

s MARCELLE. » 

Le premier mouvement du prince fut de 

faire siffler un petit jonc qui se trouvait à la 

portée dé sa main. Comment, de sa propre 

autorité, la princesse décidait qu'elle retour-

nerait en Bretagne..., au Prieuré.,., chez son 

père I . 

Une inquiétude vive s'emparait de lui; Il re-

doutait l'armateur, dont : l'œil perçant , savait 

tout voir et tout deviner. Il pourrait ques?-

tionner, et Marcelle ne saurait pas mentir. Il 

empêcherait ce départ, et la princesse se sou-

mettrait. Ne lui avait-elle pas promis obéis-

sance au pied de l'autel? 

- H achevait sa toilette, mais il oubliait de. se 

mirer et défaire dépasser juste ce qu'il fallait 
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LISTE DES RÉCOMPENSES 

DE L'EXPOSITION 

DIPLÔME DE PRIX D'HONNEUR 

La Société de secours aux blessés militaires 

La Croix-Rouge (comité de Saumur). — M. le 

docteur Besnard, président. 

DIPLÔME DE PRIX DHONNEL'R 

La Société de secours aux blessés militaires 

L'Union des Femmes de France (comité de 

Saumur). — M* Bodin, présidente. * 

Récompenses aux anciens employés 
les plus méritants des maisons de 
commerce. 

Homme! 

Objets d'art. — MM. Louis Proust, contre-

maître, maison Maraud frères; Brard Jacques, 

maison Simon, sellier. 

Médaille vermeil grand module. — M. 

Wœlcu, maison Simon, sellier. 

Médailles vermeil moyen module. — MM. 

Pétignan, maison Etchepare; Dézé, maison 

Godet; Quetineau Auguste, maison Mayaud. 

Médaille argent grand module.—M. Charles 

Girard, maison Jagot. 

Médaille argent moyen module. — MM. 

Delanoue Jean-Baptiste, maison Méon ; Bap-

tiste Lorideau, maison Mayaud ; Louis Bois-

mard, maison Mayaud ; Moreuil Adrien, mai-

son Simon. 

Médaille argent module ordinaire. — MM. 

Louis Cottier, maison Hubert; Pierre Tessier, 

maison Lièvre; Pichon, maison Barbin; Bi-

chon, maison Ciret; Boisseau, maison Achille 

Girard ; Cerbelles, maison Pineau, serrurier ; 

Olivier Henri, maison Renou, distillateur; 

Vincent Joseph, Usine a gaz ; Mathieu, André-

Denis, maison Mayaud ; Sallais Alexis, maison 

Mayaud; Ceppe Auguste, maison Mayaud; 

Adolphe Giroux , maison Mayaud; Florent 

Aubin , maison Bourasseau ; Jean Cerdeau , 

maison Bourasseau ; Jumeau Frédéric, maison 

Combier; Vaidy, maison Combier; Toulin 

Charles, maison Borde; Sureau Jacques, Hos-

pice général; Archelais, maison Douet, plâtrier; 

Pradel, maison Jublin, maçonnerie ; Bécharel, 

Usine à gaz; Matra, maison Hétreau fils, char-

pentier. 
Femmes 

Médaille vermeil grand module. — M"e 

Chailloux, maison Mayaud. 

Médaille vermeil moyen module. — M*e 

Adolphe Giroux, maison Mayaud. 

Médailles argent grand module — Mmes Go-

dard, maison Comuier ; Martinet, maison Vin-

sonneau. 
Médaille argent moyen môdule. — Mœes Per-

rodeau, maison Mayaud ; Lucie Deshayes, mai-

son Mayaud. 

Médailles argent module ordinaire. — Mm" 

Celle, Hospice général; Louise Roy, maison 

Mayaud ; Armand, maison Mayaud. 

INDUSTRIE ET COMMERCE 

Diplômes d'honneur. — M. Simon, carros-

sier à Saumur; M. Hardy, fabricant de meubles 

à Saumur; Ecole industrielle; M. Rigolage, 

directeur; Collège des jeunes filles : M1" Geslin, 

directrice; M. Rapaud, chapelier, à Saumur; 

Syndicat des vins mousseux: M. Chapin, pré-

sident; M. Bourguignon, équipements militai-

res, à Saumur. 

Grandsprix [diplômes de médailles d'or).— 

MM. Achille Girard etCia, à Saumur; Javaud, 

libraire-éditeur, à Saumur; Pucelle, chaudron-

nier, à Saumur; Vigneron-Thavenard, méca-

nicien ; Lemaire, crochets pour toiture ; Guil-

baud, confections et robes ; Florisson, carros-

sier ; Frenzer, fabricant de meubles ; Bouche-

reau, armurier; Voelcker, photographe; 

Milon fils, éditeur; Coué, photographe; Girard, 

relieur, Angers ; Chaussepied, distillateur, Sau-

mur; Webel, à Tours, bières, représenté parM. 

Tremblay; Pillet-Bersoullé, pianos, à Saumur; 

Peignon, fourrures, à Poitiers ; Martin frères, 

articles de cave, à Angers ; Blain, fondeur en 

cuivre, à Saumur ; Favaron, soies à bluter ; 

Baudouin, charcutier; le Directeur des mines 

de Sélénitza, produits chimiques; Pasquet, 

sculpteur sur ivoire ; M"" Leseyeux, tapissier, 

Angers ; Lecuit, bourrelier, à Saumur ; Guel-

lier, bijoutier, à Saumur; Pinet, distillateur, 

à Château-du-Loir ; Guimier, fabricant de 

conserves, à Richelieu ; Duval, distillateur, à 

Chinon; Foucher, fabricant de bonneterie, à 

Saumur; Léoty, bois de travail, à Douces, 

Doué; Ourtoul, fumiste, à Saumur; Lascoux, 

cimentier, à Saumur; Defays, cimentier, à 

Saumur; Novello, mosaïque, à Tours; Poupard, 

(René), aux Cerqueux-sous-Passavant ; Mar-

seille, au Chapeau, vins et eaux-de-vie d'Algérie. 

Premiers prix, (diplômes de médailles d'ar 

gent). — MM. Château, fabricant de cha-

pelets, à Saumur; Renaudineau, ferronnerie 

de bâtiment; Billy, fumisterie; Bonneau, cou' 

leurs et vernis; Matignon, carrossier ; Girard-

Proust, meubles; Bouchereau, vernis, à La 

Roche-sur-Yon ; Mégrier, tapissier, à Sau-

mur; Pelou et Bouin, plan de Saumur; Bi-

bardet Delalande, teinturiers, à Saumur ; Milon 

père, travaux topographiques, à Segré ; Blou-

deau, lingerie, à Saumur; Dézé, relieur, à 

Saumur; Petit, travaux en cheveux, à Angers ; 

Vallier, cires à cacheter, représenté par M. 

Goubard; P. Fouché, liqueurs, à Saumur ; 

Rivaud, spécialités pharmaceutiques (inven-

teur) ; Lallemand, droguerie, à Angers; Bodin, 

horloger, àThouars ; Goutard, tailleur, à Sau-

mur; Puichaud, teinturier,àSaumur ; Coutard, 

coiffeur, à Saumur ; Georges Girard, relieur, 

à Saumur ; Doc, graveur, à Saumur ; Pichard, 

travaux en cheveux, à Saumur; Dupas, cou-

tellerie et armurerie, à Saumur ; Perraut et Cie, 

articles de cave, à Saumur ; Gouzé, mécanicien, 

àSaint-Florenl; Lemesle, tonnelier,àBagneux ; 

Clément, filets de pêche, à Saumur; Louet, 

filets de pêche ; Guignon, marbrier; M™ Raim-

bault, broderies; VUlarmé, dessin; Liverani, 

chapellerie; Roblin, liqueurs ; Gentil, chef de 

l'hôtel Budan, travaux artistiques ; Garreau-

Meslier, liqueurs, àMirebeau; Hull, fers à 

cheval, à Angers ; Crochard, voitures, à Bour-

gueil ; Chaillou, boissellerie, à Saumur ; Ca-

tillon, tailleur de pierres ; Noyère père, ap-

pareilleur, à Langeais; Marchand, robinet-

terie, Saumur ; Martini, fumisterie, Saumur; 

Froge, blutoirs, Paris (concours imprévu); 

Watrelos, menuisier en voitures, Saumur; La-

frété, charron, Saumur ; :Mm,! Ve Cognée, Ger-

fault et fils, sabots, à Chaudron ; Sautereau, 

Saint-Patrice ; Mme Ve Guesnon, fondeur, Saint-

Florent; Vercelletti, cimentier, Saumur; Blain, 

grillage, Segré; Magé et Civray, matériel de 

noces, Saumur ; A. Chevalier, sellier, Saumur; 

Thibault, digestif, Saint-Flovier ; Boitte ; Char-

ron, articles de pompes, Saumur ; Remière et 

Bouvier, fours, à Angers; Maingier, fours, à 

Tours. 
Collaborateurs de collections: MM. Henri 

Destre, Saumur; Liénard, Saumur. 

Mention honorable : M. Lhéritier, collection 

de médailles. 
Mentions honorables [diplômes de médailles 

de bronze). — Mlle Andrée Girard, tapisserie, 

Tours; MM. Morineau, maréchal-ferrant; Mori-

neau, Thouars, marteaux de moulins; Lair-

Delay, gaz d'éclairage, Angers ; Muray, travaux 

en fer, Souzay ; Vasseur, harnacheur, Saumur; 

Caillaut, papiers peints, Angers; Davy, imv 

chines à coudre, Saumur; Langevin; Queyon, 

tonnelier, au Chapeau; Tremblay, eaux ga> 

zeuses, Saumur; Ruèche, harnacheur, Saint-

Florent; Courant, ferblantier, Saumur; M' 

veuve Cavelier, tapisserie, Saumur; Martineau-

Doc, couronnes funéraires; Chesneau fils, ar-

ticles de fumeurs ; Renou, quincaillier, Sau-

mur ; Goblet, articles en cheveux, Tours; 

Petit, biscuits, Saumur; l'abbé Voleau, 

queurs, Saint-Florent; Gerbier-Chevalier, li 

queurs, Mirebeau ; Beauvillain , outillage, 

Saint-Philbert-du-Peuple ; Courant, spécialités 

pharmaceutiques, Tigné; Ligot; Boisnier, ser 

rurier, Saumur; Mocard, menuisier; Dor-

gère, crins, Cheffes ; Sommier, appareils à 

distiller, Angers; Normand, machines à peler 

les pommes, Rigny-Ussé ; Tranchant, bourre-

lier, Allonnes; Pelou, fers à cheval, Montreuil 

Damelon , chaussures, Châtillon-sur-Sèvres ; 

Lutz, fers à cheval, Saumur; Princé, crampon 

mobile, Angers; M11- Maugin robeTTT^ 
tiens, Saumur; BaiUy, 

rique, 
mr • 

tions, Saumur 

Thouars ; Gérard 
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Thouars; Hétreau, pelles à f
0Ur

 ! q 

Chaume, bourrelier, à la Croix- Verie ̂  
Pasquier, ciments, Saumur; E.nault' . ? 

geur, Saumur ; Daniel, 

Laporte, confiseur, Angers. ' 1Ur 

Machines et instruments agricole, 

PREMIÈRE DIVISION 

Première subdivision réservée 

exposants français et étrangers" réstif"' 

de l'arrondissement. 
hm hor< 

Instruments d'extérieur 

Diplôme de prix d'honneur - M
 D S 

Liancourt (Oise). BaJac> 

Grands prix. - M. Maurice, Châtean » 
Loir; M. Froger, Feneu (Maibe^S"*1" 
^Premier prix. -

 M
. Talon, Oiron (DeuU 

Mentions honorables.-M. Chevalier <Ui„, 

Rémy-la-Varenne;M. Etienne Girard dev !" 
nantes. ' yeN 

Deuxième subdivision réserrée à MM I 

exposants de l'arrondissement. 

Grand prix. - M. Cathelineau-Turpanl, 
Martigné-Briand. PâUlt| 

Premiers^prix.--M.Mau
P

oint(aîné
)l

s
a
,ot-

Lambert; M. Léon Guillemet, Saint-clément 

des-Levées; M. Bouju, au Puy-Notre-Dame 

Mentions honorables. - M. Ch. Guillemet 

Varennes-sous-Montsoreau; M. Menet, Allon-

nes; M. Busson, Fosse-de-Tigné. 

Instruments d'intérieur 

Première subdivision réservée à MM. les 

exposants français et étrangers résidant hors 

de l'arrondissement. 

Prix d'honneur.—M. Souchu-Pioet,Langeais; 
M. Noël, Paris. 

Grands prix.—M. Froger, Feneu; M. Huvet, 

Chartre-sur-le-Loir. 

Pour ensemble d'exposition 

Premiers prix. — M. Cadeillau, Loudun; M. 

Pouplard, Chaudron. 

Mentions honorables. — M. Bougoin, Lezay 

(Deux-Sèvres); M. Alban, Angers; M. Raiœ-

bault, Angers. 

Diplôme de grand prix.—-MM. Brouhot et 

Cie, de Vierzon, pour leur collaboration à l'Ex-

position. 

Deuxième division réservée à MM. les expo-

sants de l'arrondissement. 

Prix d'honneur. — M. Vigneron-Thavenard, 

Saumur; M. Favaron, Saumur, 

Premier prix. — M. Lefrère, Cbàteauneuf-

sur-Sarthe. 
Des félicitations sont votées à M. Perrault, 

président du Comice, pour avoir introduit dans 

le canton de Montreuil-Bellay une charrue i 

grand défoncement, actionnée par un treuil i 

manège. 

du bord de ses manchettes. Il éprouvait une 

étrange sensation, où il se mêlait de la rage et 

du respect ; mais le respect qu'il éprouvait ne 

faisait qu'accroître sa rage. L'instinct de la 

domination était si fort en lui, malgré ses for-

mes doucereuses, qu'il lui avait toujours paru 

naturel de frapper tout ce qui lui résistait : 

chien, cheval, homme et même femme. En 

Moldavie, et surtout en Géorgie, le pays de sa 

mère, il avait vu fouetter des femmes. Mon 

Dieu! Marcelle faisait une bien grosse affaire 

d'un mouvement d'impatience. 

11 haussa les épaules. 

Vraiment, la fille de Pierre Bruc tournait 

tout au drame. Est-ce que la vie n'était pas 

charmante pour la jeune princesse? Elle n'a-

vait qu'à se faire belle, à briller dans le monde 

•i à dépenser royalement. 

— Et à mépriser son mari et à essuyer ses 

outrages, murmura une voix intérieure. 

Sans doute, le dernier atome d'honnêteté, 

qui restait en cet homme, parlait en lui. Alors 

il se calma et envisagea plus froidement la 

situation. Après tout, le moment serait mal 

choisi pour faire acted'autorité. Elle lui avait, la 

teUle, montré du caractère, si elle se révoltait 

■taewmaat? 11 valait doue ruieux qu'elle allât 

puiser des forces nouvelles en Bretagne. Pour 

lui, il ne manquerait pas de distractions, il 

aurait un fauteuil d'orchestre pour y passer 

ses soirées inoccupées; il verrait ses amis, 

continuerait ses belles relations, au besoin 

taillerait une banque au cercle. 

Ses journées ne seraient ni maussades ni 

décolorées. D'ailleurs, depuis longtemps, il 

avait la fantaisie de fréter un yacht ; c'était le 

cas d'y céder. 
Il était devenu tout à fait calme et trouvait, 

maintenant, que tout s'arrangeait pour le 

mieux dans le meilleur des mondes. 

Marcelle, immobile, se tenait enfoncée dans 

un coin du wagon. Depuis vingt-quatre heures, 

la machine l'emportait loin de ce rivage de la 

Méditerranée, de cette terre si belle, où elle 

avait connu tant de douleurs. Au moment du 

départ, elle n'avait point adressé un mot d'a-

dieu à Wladimir. Elle n'en aurait pas eu la 

force. Et, pourtant, elle trouvait triste de se 

quitter, quand on a fait route ensemble, et de 

s'en aller chacun sur un point opposé du 

vaste horizon, sans même se retourner, ni 

s'envoyer l'adieu que deux voyageurs échan-

gent, d'un geste de main, avant de se perdre 

de vue. C'est triste ; mais que de choses tristes 

dans la vie I 

Le but du voyage approchait. Le train était 

en Bretagne; des deux côtés s'étendait une 

vaste lande. Rien de plus sauvage que ce 

pays; un sol inculte, de maigres buissons, et, 

de temps en temps, un chêne isolé, noueux, 

ramassé sur lui-même et craquant sous l'effort 

du vent. Et, à mesure que l'on avançait, les 

choses devenaient plus rudes et plus désolées. 

Le grand air de mer, qui faisait les hommes 

plus forts, faisait aussi les plantes plus basses, 

courtes, trapues, rasant le sol dur. Cependant 

la lande avait cessé pour faire place à de vastes 

champs de culture maraîchère. Au loin, Saint-

Malo opposait fièrement son rocher à l'assaut 

des vagues. La ligne des remparts s'entre-

voyait au delà du môle. 

La haute mer était sillonnée de navires. 

Plus près, c'était comme une escadre de ro-

chers; ils brisaient la vague et la faisaient 

blanchir contre leurs angles. C'était le Grand-

Bey où dort Châteaubriand dans son tombeau 

de granit; le Petit-Bey, l'île Harbours, laCon-

chée et le fort Royal. 

Penchée à la portière, Marcelle contemplait 

ce paysage maritime, sur lequel ses J* 

avaient reposé, dès qu'ils s'étaient ouverts a 

lumière, et dont on nese fatigaejamais OJie 

était belle, cette nappe mouvante incendiée ^ 

la lumière du couchant! La jeune W» ^ 

suya rapidement les larmes qui venaien 

yeux. Il lui était doux de revoir une an ^ 

amie dans cette mer aux lames fortes, ^ 

lointains lui apportaient uneemanau ^ 

pays. Peut-être retrouverait-elle n
 ouW 

calme dans cette contrée bretonne. - ̂  ^ 

a comme cela des endroits preiere . 
„_ <vp de te •* 

toujours vécu joyeuse en iaie ^ 

malouin. Avant l'apparition ta ta - ^
 f

.. 

Zinesko, elle n'avait jamais pleure* 

coin béni. rapPrc: 

De plus eu plus, le ̂ 'J^m + 
.amer On apercevait **»££

m
i* 

villes se faisant face :Saint-M^ ^ 

Saint-Servan avec sa tour Sol 
perdu dans la verdure et le

;
fle

àia
_ 

Marcelle avait quitte le ^ 

maintenant, elle voguait doa£ £ 

des petits vapeurs qu, 

traversée d'une ville a 1 an re. £ 

sise
 sur un pliant. Les pas^e ^ ̂  

breux, tous groupés sur le P 



A litre de co Haborateurs, le jury a décerné : 

prix 
d'honneur. — MM. Dufresne, ouvrier 

Brouhotet C" ; Haraelin, domestique 
chez »»■ " 

cil6Z 11
 forix — MM. Louis Guy, domestique 

Grï souchu-Pinet, à Langeais (22 ans de, 

*
v

 k:mlel. chezM.Noëi. 

•
iÉf

 .
 nrit

 _MM. François Lucas, ouvrier 
Premiers prix. ™-

duit 

M Souclm-Pinet (15 ans de serv.ces); 

:lément, 

FeD
eu (8 ans de serrices). 

Elie 
dément, contre-maître chez M, Froger, 

ie serrices). 

Dorable. — M. Séchet, chez M. 

— MM. Blondeau-Saget, re-

yjention ho 

Froger, Feneu. 

Premiers prix 

Lntant de la maison Souchu-Pinet ; Bou 

%t pierre, chez M. Blain, Saumur. 

Instruments spéciaux à la viticulture 

PREMIÈRE SUBDIVISION 

E

Ï posants résidant dans l'arrondissement 

/deuxième section). 

Grand prix. - M. Froger Elie, Feneu. 

Pr
i
x
 d'honneur. - M. Froger Elie, pour 

l'ensemble de son exposition. 

Grand prix. — M. Souchu-Pinet, Langeais. 

Prix d'honneur. — M. Souchu-Pinet, à Lan-

geais, avec mention, pour son exposition de 

viticulture. 

Premiers prix. — MM. Alfred Moreau, Châ-

leau-du-Loir ; Bajac, constructeur à Liancourt. 

Mention honorable. — M. Talon, à Oiron 

(Deux-Sèvres). 

Concours imprévus 

Grand prix. — M. Egrot, constructeur, Pa-

Prix d'honneur. — M. Egrot, pour l'ensem-

ble de ses appareils exposés. 

Instruments divers non prévus 

Prix d'honneur. — M. Decauville, pour l'en-

semble de son exposition. 

Premiers prix. — MM. Noël, de Paris ; Do-

valle, constructeur, Restigné; Renaud, coute-

lier, Lyon. 

Grand prix. — M. Besnard, de Paris, pour 

pulvérisateurs. 

Mention honorable.— M. Manchet, de Paris, 

pulvérisateurs. 

DEUXIÈME SUBDIVISION 

Exposants résidant dans l'arrondissement. 

Premiers prix. — MM. Menet, constructeur, 

Allonnes ; Bouju, au Puy-Notre-Dame ; Blain, 

Saumur, pour pulvérisateurs. 

Mentions honorables. — MM. Pucelle, Sau-

mur, pour pulvérisateurs ; Berlin, Dampierre, 

cercle, osier, etc. 

Premiers prix. — MM. Queyon, au Chapeau, 

collection de fûts; Brochard, Martigné, séca-

teurs à greffer sur place ; Daviau, Vihiers, ma-

chine à greffer sur table; Cathelineau, Marti-

|né-Briaad, machine à greffer; Chemineau, 

Martigné, machines à greffer et à fendre les 
bouchons. 

Concours des produits de l'agriculture 

Deuxième Division. — Premier groupe. — 

M. Davy, de La Bohalle, un diplôme de prix 

d'honneur, pour sa belle collection de pro-

■igricoles sélectionnés. 

M. Gasnier-Enault, des Rosiers, un diplôme 

de gjand prix pour sa belle collection de blés 

sélectionnés et sa variété de haricots, 37 va-

riétés de blé et 50 variétés de haricots.' 

Syndicat des cultivateurs du canton Nord-

Est de Saumur. Un diplôme de premier prix 

pour l'ensemble collectif de ses produits ex-
posés. 

M. Gasnault-Moriceau, de Souzay, un di-

plôme de premier prix, pour sa collection de 

produits agricoles exposés. 

M. Beaufils Armand, de Yarennes, un di-

plôme de premier prix pour sa collection de 

produits agricoles exposés. 

M. Cornuau, à Neuillé, un diplôme de men-

tion honorable pour ses produits exposés. 

M. Delaunay, de Chouzé, un diplôme de 

mention honorable, pour ses produits exposés. 

M. Berthelot, de Parnay, un diplôme de 

mention honorable, pour ses produits ex-

posés. 

M. Lecoindre, de Saumur, un diplôme de 

premier prix, pour ses couches de champi-

gnons. 

M. Maturié, de Coutures, un diplôme de 

mention honorable, pour ses couches de cham-

pignons exposés. 

M. Yvon fils, un diplôme de mention hono-

rable, pour ses champignons. 

Beurres demi-sel 

M. Perrault, un diplôme de prix d'honneur. 

Beurres doux 

M
me

 Hubault, un diplôme de prix d'honneur. 

M"' Vaucel, un diplôme de grand prix. 

M"" Revault, un diplôme de premier prix. 

M
m#

 Chalouineau, un diplôme de mention 

honorable. 

Apiculture 

M. Moreau, de Saumur, un diplôme de 

grand prix, pour sa collection de miels et ru-

ches exposés. 

Le jury lui accorde une somme de 20 fr. 

pour encouragement à l'apiculture. 

M. Lemonnier, àVernoil, undiplômede pre-

mier prix, pour sa collection de ruches expo-

sées. 

M. Leblanc, de Mesmé, un diplôme de men-

tion honorable et une somme de 10 fr., pour la 

qualité de son miel. 

M. Bouchereau, de La Roche-sur-Yon, un 

diplôme de grand prix, pour sa collection de 

vernis exposés, servant pour les cuivres. 

M. Guesnault, aux Huraudières, un di-

plôme de grand prix, pour ses engrais, sang 

desséché, poudre d'os, noir animal et engrais 

pour vignes. 

M. Georges Boissière, de Paris, représenté 

par M. Perraut, de Saumur, un diplôme de 

grand prix, pour son germinateur, servant à 

chauler les blés. 

M. Gilbert, un diplôme de premier prix, pour 

son sngrais phosphaté. (A suivre.) 

Tombola de l'Exposition 
Premier étage du Café de la Paix (ancien 

cercle Saint-Hubert), 

PORTE PRINCIPALE RUE DACIER 

Ouvert tous les jours, de 9 h. 1/2 à M h. 

du malin et de 2 h. à 4 h. du soir pour la 

réception des lots des donateurs et le paiement 

des lots achetés. 

Un avis ultérieur indiquera le jour du tirage 

de cette Tombola. 
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UNE GRACIEUSETE 

Nous avons annoncé à nos lecteurs, qu'en dehors 
des avantages stipulés pour les souscriptions pri-

vilégiées au Dictionnaire des Dictionnaires, » 
serait fait une gracieuseté très appréciable aux 
personnes qui enverraient leurs souscriptions avant 
fin septembre. D'un côté, un grand nombre de 
nos lecteurs qui viennent de recevoir cette gracieu-
seté s'en montrent fort enchantés ; de l'autre, on 
nous demande s'il n'est pas encore temps d'en 
profiter. En conséquence, nous sommes heureux 

d'informer les lecteurs de l'Echo Saumurois que 
la gracieuseté est maintenue jusqu'à fin octobre. 

Nous engageons vivement nos lecteurs à sous-
crire sans retard. 

SPORT VÉLOC1PÉDIQUE 

Dernière heure 

Les derniers engagements reçus hier pour la 

course internationale (Français et étrangers) 

d'Angers à Tours et retour, sont : MM. Louis 

Cottereau, d'Angers, Coulliboeuf, de Vendôme, 

Corre,deLannion, Rouxel jeune et Lambrechts, 

de Paris. 

Le nombre des engagements s'élève mainte-

nant à soixante. 

Si le temps est beau, cette course sera très 

intéressante, car elle compte les meilleurs vé-

locipédistes que nous ayons en France, ama-

teurs et professionnels. 

L'heure exacte du départ sera télégraphiée à 

tous les poiuts de contrôle : Saint-Mathurin, 

Saumur et Tours. 

A l'aller on s'attend que tous les coureuri 

passeront par groupe de sept ou huit à la fois. 

— Le retour seulement les fera échelonner. 

Les sporstmen que cette course intéressera 

pourront voir le même jour les « champions » 

partir et arriver, passer et repasser à un point 

donné. L. MARCADEUX. 

24 septembre 1891. 

Robes etJtantemx 

MTCHÂUSSARD 
38, rue Dacier, près l'hôtel de 

la Pa^,_Saumur 

M
1116

 V
e
 CHAUSSARD, ayant eu le désir 

d'exposer des Modèles de la Nouvelle Coupe 

de Corsage qu'elle vient de créer pour l'Expo-

sition, regrette de ne pas avoir obtenu une 

place convenable pour son genre de travail. 

Plus d'essayage 

BONNE COUPE PARISIENNE 

AIXAXT TaÈS BIEX 

Il suffit d'envoyer un corsage allant bien, 

avec la longueur de jupe devant et derrière. 

vent ayant fraîchi, les vagues se mirent à 

courir rapides et sombres. Marcelle se sentait 

oppressée par une infinie tristesse, qui, pour-

tant, n'était point sans douceur. 

Elle voyait encore, dans l'obscurité trans-

parente, ces légères touffes de fleurettes lilas 

qui sont du gazon marin, et les touffes, sur la 

falaise, étaient diamantées par des points de 

phosphore qui étaient des vers luisants. Et 

puis, tout à coup, une grande maison, à tou-

relles garnies de lierre, et à hautes toitures 

d'ardoises, se dressa devant elle... C'était le 

Prieuré. 

(A suivre.) 

BOURSE DE PARIS 

Du 24 Septembre 489! 

3 0/0
 96 05 

3 0/0 nouveau 94 95 

3 0/0 amortissable..... 97 80 

4 1/2
 105 83 

DOUË-LA-FONTAINE, SI septembre 

Froment, l'hect. de 77 k. 1/2, 18 50.—Sei-
gle, 10 50. — Orge,. 10 50. — Avoine, 

8 fr.—Pommes de terre, le doubl-déc, 1 10 à 

1 25. — Foin, la charretée de 1,050 kil., 80 à 

90 fr.—Paille, 40 fr. — Pain, les 6 kil., 2 40. 

— Volailles, la couple, 3 à 4 fr. — Œufs, la 
douzaine, » 90. _ Beurre, le 1/2 kil., 1 20 
a
™ !-

5,
 ~ Petits vins blancs des environs 

(230 litres), 80 fr. _ Petits vins rouges, 60 fr. 

LE CRIME D'ATOINE 

Nous ne sommes pas encore en hiver et ce-

pendant les vagabonds qui errent sur nos 

grandes routes semblent vouloir commencer 

leurs exploits. 

En effet, une tentative de meurtre a été com-

mise dimanche soir, vers dix heures, dans 

l'arrondissement de Chinon, à Avoine, près 

Port-Boulet. 

La victime est une veuve Ménier, âgée de 68 

ans, les auteurs inconnus sont deux vagabonds 

dont voici le signalement: 

L'un d'eux est assez grand et très fort ; il 

est coiffé d'un chapeau rond noir, vêtu d'un 

pardessus râpé très long, dont on voit la dou-

blure au bas, et porte une barbe noire. 

L'autre, qui est de taille moyenne, est coiffé 

d'une casquette. Il est vêtu d'un paletot noi-

râtre. La doublure de sa casquette est appa-

rente. 

Ils sont Ious les deux porteurs d'une mu-

sette et ont l'aspect très misérable. 

Les divers parquets de la région ont reçu 

l'ordre d'arrêter tout individu dont le signa-

lement correspondrait à l'un de ceux que nous 

venons de donner et qui ne pourrait pas justi-

fier de l'emploi de son temps pendant la soi-

rée de dimanche. 

Entre épouses mécontentes de leur sort : 

— Mon mari est un être insupportable. 

— Et le mien donc I 

— Henri me met continuellement des bâ-

tons dans les roues. 

 Arthur fait mieux ; il me les met sur 

l'échiné. 

Avis à MM. les Chasseurs 

On trouve à 

L'ÉPICERIE CENTRALE 
28, rue Saint-Jean, Saumur 

PÂTÉS d AL0UETTE
'
 de

P
uis 

FOIES GRAS truffés 
1 25 U hotte 

1 90 — 
3 » — 

4 25 — 

CONSERVES A CHMJFFOIRS: Perdrix, Faisan, 

Cailh, Lièvre, etc., etc. 

Galantines de Bœuf et de Jambon 

Mortadelle de Bologne — Saucisson 
de Lyon 

Tripes à la mode de Caen (Pharamond) 

Toutes boites à ouverture facile, et très 

portatives dans le carnier. 

PAUL GODET, propriétaire-gérant. 

VAX'Tt
1
 A TftTlî

 ren
d

ue
 sans médecine, sans 

Mil Ci r\ lUll* purges et sans frais, parla 
délicieuse farine de Santé la 

REYALESCIÈRE 
Du BARRY, DE LONDRES 

Guérissant les constipations habituelles les plus 
rebelles, dyspepsies, gastrites, gastralgies, phtisie, 
dyssenterie, glaires , flatus, aigreurs, acidités, 
pituites, phlegmes , nausées, renvois , vomisse-
ments (même en grossesse), diarrhée, coliques, 
toux, asthme, catarrhe, influenza, grippe, oppres-
sion, langueurs, congestion, névralgie, larynuite, 
névrose, dartres, éruptions, insomnies, faiblesse, 

épuisement, paralysie, anémie, chlorose, rhuma-
tisme, goutte, tous désordres de la poitrine, gorge, 
haleine, voix, des bronches, vessie, foie, reins, 
intestins, muqueuse, cerveau et sang. 

Elle est également le meilleur aliment pour élever 
les enfants dès leur naissance, étant bien préférable 
au lait et à l'huile de foie de morue. 

Witry-lès-Reims (Marne), le 22 Octobre 1890. 
Je fais personnellement usage de la Revalescière, 

et la prescris à mes malades partie! .lièrement dans 
les affections du tube digestif, et dans tous les cas 
où il y a intérêt à soutenir et à ramasser les forces 
des malades ; j'en ai toujours obtenu les meilleurs 
résultats. Dr L. RAVAUD. 

M. le Dr Elrmlie écrit : Votre Revalescière vaut 
son pesant d'or. 

Lè Dr Ver.-i eulen, d'Anvers, écrit, le 16 octo-
bre 1888 : « J'ai prescrit avec le plus grand 
succès, et à plusieurs reprises, votre Revales-
cière. En ce moment encore, je traite un enfant 
qui ne devra la vie qu'à elle ». 

Cette, 2 janvier 1890. Votre Revalescière m'a 
empêché de mourir ; depuis dix-huit mois, c'est 
la seule chose que je puisse digérer. — H. GAFFINO, 

Curé doyen de Cette (Hérault). 

Quatre fois plus nourrissante que la viande, 
sans jamais échauffer, elle économise encore 

50 fois son prix en médecines, et répare les 
constitutions les plus épuisées par l'âge, la 
travail ou les excès quelconques. En boites : 
1/4 kil., 2 fr. 25; 1/2 kil., 4 fr. ; 1 kil., 7 fr.; 
2 kil. 1/2, 16 fr. ; 6 kil., 36 fr. ; soit environ 
20 c le repas ; 45 ans de succès ; 100,000 

cures annuelles. Aussi « LA REVALESCIÈRE 

CHOCOLATÉE T>. Elle rend appétit, bonne di-
gestion et sommeil rafraîchissant aux personnes 
les plus agitées. En boîtes de 2 fr. 25, 4 fr. 

et 7 fr. Envoi franco contre mandat - poste. 

— En vente partout chez les bons pharmaciens et 
épiciers. Du BARRY et C° (limited), 8, rue de 
Castiglione, à Paris. 

Dépôt à Saumur : chez MM. COMMON, 23, ru» 
Saint-Jean; J. RUSSON, épicier, 



DICTIOHHâlRE DES DICTIONNAIRES 
RECUEIL LEXICOGRÀPHIQUE ET ENCYCLOPÉDIQUE 

LB PLUS COMPLET, LE PLUS EXACT, LE SEUL CHBÉTa» 

(a volume* grand ln-4« à 3 colonnes de i.300 pag«») 

fiéceptiou de tout l'ouvrage avant le» ▼e«eme«t« 

Versements échelonnés 
Reconstitution complète du Capital souscris 

Monsieur, 
J'ai l'honneur de vous faire, lorsqu'il est encore temps d'«n p™™r. 

sne proposition que vous trouverez, je l'espère très'V*n**«e^"e
ioJp

0'S 
enfin réalisé le voeu souvent émis dan» es Congrès catho J0««* 
catholique l'annonce en ces termes: - Vient de paraître le 

du DICTIONNAIRE DES DICTIONNAIRES, *?°y^°P^ 5 ^ pTn^GUlîIU*r 
lettres, de» sciences et des arts, sous la direction de Mgr. PAULOUiiK^y. 
eamérier de Sa Sainteté. L'ouvrage comprendra 6 volumes de 1.200 à 1 300 
D*ses Cette œuvre capitale, hautement approuvée, va enfin permettre 
aux catholiques de puiser leurs renseignements à. d'autres source» que 

celles que leur fournit la libre-pensée... » 
Le SUCCÔA a été immédiat et s'accentue chaque jour. Tout porte à 

croire que nous arriverons rapidement à un écoulement de plus de clo-

quante mille exemplaires. 
M^s droits d'auieur étaut de 16 francs par exemplaire, et mes éditeurs 

m'ayant accordé d'autres avantages à partir de quatre mille exemplaires, 
pour faciliter la diffusion de l'œuvre, il me reviendra donc d abord, dans 
un avenir prochain, dece chef, des sommes très considérables. D après ces 
données, j'ai établi la combinaison suivante, que je viens vous proposer. 
Veuillez souscrire ci-dessous le bulletin de 180 fraucs (le prix du Dietion-

n*"vô'us aurez droit : 1* a la possession de tous les volumes du Diction-
naire, et vous les recevrez immédiat ment; 2" à la reconsiitution du ca-
pital que vous aurez souscrit, tSO francs, au moyen de mes droits 
d'auteur ou d'avantages analogues que je vous abandonne, pour chaque 
moitié être répartie par semestre entre deux mille souscripteurs. Vous 
aurez, de la sorte, en définitive pour rien le DICTIONNAIRE DES DIC-
TIONNAIRES, ouvrage d'une utilité quotidienne, et moi je verrai s'aug-
menter le nombre des personnes d'élite associées à ma croisade, l'armée 
des propngateurs d'une œuvre destinée à faire un b en immense. 

N.-B. — Ci-joint un bulletin de souscription, payable par versements 
trimestriels.—On peut aussi payer en deux fois: 90 fr. fin décembre 1891, et 

SOfr.flnavrill892. —Celui qui paie comptant, c'est-à-dire30 joursaprôs la 
réception de l'ouvrage, bénéficie d'un escompte de 10 fr. et ne verse que 
170 fr. au lieu de 180. — Des avantages d'un autre genre sont accordées 
aux SOUSCRIPTIONS ORDINAIRES NON PRIVILEGIEES, dont le nombre est 

«onsiderable. 
Vanille* agréer, M..., l'expresalon de mes sentiments distingués. 

PAUL GUERIN, 

CAMÉRIER DE SA SAINTETÉ LÉON XIII. 

Directeur du Dictionnaire 
des Dictionnaires. 

Bulletin de Souscription 

Je, *outsigni_ 

demeurant 

déclare souscrire_ 
 ^___w___ Parl 

de 180 francs pour la publication intitulée LE DICTIONNAIRE DES 

DICTIONNAIRES, me donnant droit à un exemplaire de Vouvrage entier 

«i à la reconstitution de mon capital souscrit au moyn de la moitié des 

droits d'auteur de Mgr PAUL GUÉRIN, OU d'autres avantages analogues, 

par dividendes qui seront établis, chaque semestre, st payés^ dans le 

cours du suivant; et Je m'engage à effectuer ce versement, à l ordre de 

Mgr PAUL GUÉRIN, après avoir reçu l'ouvrage complet, c mme suit : 

kb francs au 15 janvier; U5 francs au 15 avril; h5 francs au 15 juillet; 

hS francs au 15 octobre 1892. 

Fait à 
Signature : 

Prière d'indiquer en toates lettres le nombre de parts ou d'exemplaires de 
f ouvrage, — ce qui, en l'espèce, signifia la mime chose, — et renvoyer le pré-

sent bulletin à 

Wv Paul GUÉRIN, Avenue de Déols, 56, à Châteauroux(Indre) 
Indiquer aussi bien exactement: le chef-lieu de canton, le 

département et la gare qui dessert la localité 

35, rue Saint-Nicolas, ancien magasin de M. Bourguignon 

HENRI EICHE 
Facteur de pianos et ancien accordeur des premières maisons 

de Saint-Pétersbourg et de Paris 

FOURNISSEUR DE L'ÉCOLE DE CAVALERIE 

Vente - Échange - Aeoord - Réparation 
et Location de Pianos 

Grand choix de Pianos neufs et d'occasion 
des premières marques, ERARD, PLEYEL, GAVE AU, etc., 

A. DES PRIX EXCEPTIONNELLEMENT AVANTAGEUX 

LOCATION DE PARTITIONS & DE MUSIQUE 

La confiance que le public de Saumur et des environs a bien voulu 

m'accorder pendant de longues années, est justifiée par les soins 

minutieux apportés dans toutes les réparations et accords. 

M FRESSGO 
CHIRURGIEN -DENTISTE 

1, Rue Beaurepaire 

Étude de Me BRAC, notaire à 

Saumur. 

A VENDUE 

PAR SUITE DE DÉCÈS 

Un BEAU MATÉRIEL 
ET m BONNE CLIENTÈLE 

D'Entrepreneur de Maçonnerie 

LA MAISON SERA LOUÉE 

A L'ACQUÈIIEUR 

S'adresser à M6 BRAC, notaire, 

ou à M. B0UGREAU père, ancien 

entrepreneur, quai de Limoges,43. 

NOTA. — Mrae veuve Bougreau et 

M. Bougreau père informent les 

clients de la maison que, comme 

par le passé, tous les travaux se-

ront exécutés sous la conduite de 

M. Bougreau père. 

Étude de Me ROZÊ, notaire à 

Brissac (Maine-et-Loire). 

DE GRÉ A GRE 

Pour entrer en jouissance le 

1er Novembre 1891 

La jolie propriété 

DU BEUGNON 

De Rapport et d'Agrément 

Située commune de la Fosse, 

canton de Vihiers, 

CONSISTANT EN : 

1° Maison de maître, vastes 

servitudes, écuries, remise, cave, 

cellier, pressoir, etc., le tout 

presque neuf; 

2° Beau jardin potager et d'a-

grément nouvellement planté, 

pièce d'eau devant la maison, 

prairies, terres, vignes et bois ; 

3" Corps de ferme, bâtiments 

d'habitation et d'exploitation de 

toutes sortes ; 

Le tout sur le bord de la route 

de la Fosse à Trémont, d'une su-

perficie de vingt-six hectares. 

Toutes facilités pour le paiement. 

Pour traiter, s'adresser : 1° à 

M. CHABOSSEAU, expert à Tigné ; 

2° à Me ROZÉ, notaire à Brissac. 

Même Étude 

4 v&nettB 

UNE FERME 
tares, joignant la propriété du 

(670) 

de trente-

quatre hec-

Beugnon. 

ILES ©ÊL^£5:R1!£ 

RÉGÉNÉRATEUR DES CHEVEUX 

Avez-vous des cheveux gris? 
Avez-vous des pellicules? 

Vos cheveux sont-ils faibles eu tombent-ils? 
Si on 

Employez le ROYAL WINDSOR. Ce pro-
duit par excellence rend aux Cheveux gris 
la couleur et la beauté naturelles de la 
jeûnasse II arrête la chute des Cheveux 
et fait disparaître les Pellicules. □ est le 
SEUL Régénérateur des Cheveux médaillé 
Résultats Inespérés. — Vente toujours 
croissante. — Exiger sur les flacons les mot* 
ROYAL WINDSOR. — Se trouve chez Coiffeurs-
Parfumeurs, en flacons et demi-flacons. 

EN TREPO T : S2, rus tf» l'Echiquier, PA RIS 
Envoi franco sur demande du prospectus 

contenant détails et attestations. 

IIIHIIMIMMIIMUIH 

Se trouve à Saumur, chez M. 

COUTARD, 2, rue Saint-Jean, M. 

MASCHET, rue Saint-Jean, M. RENÉ, 

rue Saint-Jean, M. PICHARD, rue 

Nationale. 

Vu ear bas, Maire de Saumur, pour légalisation de la signature de M. God«t, 

Uôiel-de-vme d» Saumur /#u 

Étude de M* GUÉRET, notaire à 

Brain-sur-Allonnes. 

A L'ADJUDICATION 

PaT le ministère de Me GUÉRET, à 

la mairie de Brain, 

Le Dimanche 27 Septembre hùi, 

à 4 heure de i'après midi, 

La Ferme de la houillère 
Située communes de Saint-

Nicolas de Bourgueil et de Brain-

sur-Allonnes, 

COMPRENANT : 

Bâtiments d'habitation et d'ex-

ploitation en parfaitétat,cour, jardin 

terres labourables, prés, pâtures, 

bois taillis, sapinières et landes, le 

tout d'un seul ensemble, séparé 

par la route de Brain aux Loges, 

d'une contenance totale de 22 

hectares 70 ares; 
Pêche aux écrevisses dans le 

ruisseau des Loges, bordant la pro-

priété dans toute sa longueur. 

Très belle chasse. 

On pourra traiter avant 

l'adjudication. 

Pour tous renseignements et 

pour visiter, s'adresser à M6 GUÉ-

RET, notaire à Brain. 

ABDICATION 

DE 72 TABLES 
Po«r l'École des

 Gamnt

 J 

Dam de bonnes condit
Wlu 

500 FUTS DU pne 
USAGÉS

 L
* 

S'adresser à M H™», r.» 

ENTREPOT 

CIDRE DE "HEM. 
PREMIÈRE QUALITÉ 

P. POUCHÉ, me d'Orléans. 

hypot'hÇe/"""
 SUf 

S'adresser au bureau du journal. 

A SAINTE - GENEVIÈVE 

%apte%mc& Artistiques 
BB.ODER.IES 

CAMILLE NOËL - BOU1N 

SAUMUR — 8, rue du Puits-Neuf, 8 — SAUMUR 

LAINES, CANEVAS, SOIES 
VENTE ET LOCATION DE MÉTIERS 

MAGASINS DE PIANOS ET DE MUSIQUE 
Maison G. FIbCHER, fondée en 1846, 

PLACE DE LA BILANGE, SAUMUR 

-BERSOULLE, S 
Accordeur-Égaliseur de la Maison PLEYEL, 

fournisseur de l'Ecole de cavalerie. 

Accords, Réparation», Echanges et Locations de 
Pianos. 

La Maison est à même de fournir pendant tout le cours de l'année 
des pianos d'occasion de différents facteurs, à des prix exceptionnelle-

ment avantageux. 
Grand choix de Pianos neufs, Harmoniums, Violons, Violoncelles, 

Instruments en cuivre et en bois, et Accessoires de musique de toutes 

sortes. 
600 Partitions et choix considérable de morceaux à l'abonnement. 

Les soins extrêmement minutieux apportés dans tous les travaux de 
réparations, et les fournitures étant de 1™ qualité, nous ont déjà acquis 

une réputation incontestée dans la contrée. 
La Maison ne garantit les accords que s'ils lui sont directement confiés. 

Chasseurs, approvisionnez-vous 

à l'Épicerie Parisienne 
33, BUE TD'ORLÉANS, & RUE DAGIEB.» 38 

COMESTIBLES de qualité supérieure en boites à ouverture facile 

Purée de foie gras truffée (sandwich), la boîte 1 fr- 10 ^ 

Pâtés de foie gras truffé, la boite 1 fr. 93, 3 fr. et 4 r. 

rt il iUlTIVIP de Volaille truffée, Langue de Porc, 
UAL.'lll IIIW de Bœuf ou de Jambon. 4Q 

MORTADELLE DE BOLOGNE, la boite 0 fr. 90 et 1 f 

CONSERVES A CHAUFFOIR
 p

.
geonl 

Bœuf mode, Poulet sauté champignons, Civet de Llèvre'.
e 

petits pois, Tripes mode Caen, Choucroute gwn 

LA BOITE 2 fr. 25 à 3 fr. 75. 

Saumur, imprimerie de PAUL GODET. 

fortifié par l'imprimmr soussigné, 


